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Des temples époustouflants, des  
montagnes capitonnées de thé, des plages  
dorées ourlées de parcs naturels, une 
certaine élégance british… L’île « Cannelle », 
au sud-est de l’Inde, a retrouvé le sourire  
après un tsunami et des années de conflits 
ethniques. Ceylan… c’est doux.
par Isabelle Bourgeois photos Pierre Biron

Sri Lanka :    paradis vert

Un Bouddha paisible
Ici, la piété est joyeuse et bariolée. Les Sri  
Lankais sont en majorité bouddhistes (70 %). 
Une philosophie plus qu’une religion, dont  
la pratique rythme la vie de chacun. A chaque 
pleine lune (poya), on fait la fête, avec défilés  
et processions d’éléphants. Près des temples, 
sous l’œil gourmand de singes chapardeurs,  
des femmes vendent leurs offrandes :  
des boutons de lotus fraîchement déployés.

Une nature préservée
L’île est un paradis pour naturalistes :  
40 % de la superficie du pays est à l’état 
sauvage. L’île dénombre 19 réserves  
soigneusement préservées où s’ébattent 
léopards, éléphants, crocodiles, macaques, 
rapaces, pélicans, perroquets… Même  
à touche-touche dans les Jeeps (ça cahote 
et se bouscule sec sur les pistes en  
latérite), les parcs nationaux de Yala et 
Uda Walawe, à l’est, valent le spectacle.

Des plages et des pêcheurs
Deux fois par jour, les embarcations fendent l’océan turquoise 
pour une pêche plus ou moins miraculeuse. Thon et  
marlin en hiver, seerfish (proche du colin) et sardines le reste 
de l’année. Le pêcheur sri lankais est souriant et fataliste : 
du tsunami qui a dévasté la côte et emporté des villages,  
il essaye de ne garder que le souvenir de l’élan de solidarité  
qui a permis à toute une population de se reconstruire. 

 Kataragama, sorte de  
 Las Vegas religieux  
 au sud de l’île, rassemble  
 tous les cultes en  
 un seul lieu pacifié 

 La majesté des  
 bouddhas à Dambulla 

 Des lotus en  
 offrandes 

 Dans le parc 
 national de Yala 

 Un moment de paix au  
 bord du lac de Tissamaharama 

 Retour de pêche  
 à Ahungalla 
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NOS PLUS 
BELLES 
ADRESSES

 A Colombo, 
Park Street Hotel. 
Une maison au 
charme colonial et 
au mobilier design. 
Une poignée  
de chambres  
et une jolie  
piscine. Intime.  
Au cœur  

du quartier arty et bobo de Colombo. 
www.parkstreethotel-colombo.com

A Anuradhapura, Ulagalla 
Walawwa. Un paradis vert au cœur 
du triangle culturel. Vingt chalets 
comme suspendus dans les arbres. 
Parc éclairé grâce à la ferme solaire 
(qui produit 60 % de l’électricité  
du lieu), jardin bio, balades à vélo, 
cuisine délicieuse, jacuzzis  
sur chaque terrasse en bois…  
Le (grand) luxe version écolo.  
www.ulagallaresorts.com

Près de Sigiriya, Vil Uyana.  
Un éco-lodge de 25 villas- 
chambres sur pilotis au milieu  
des lacs et rizières, à 5 km du rocher 
du Lion. Lits à moustiquaires  
(utiles). Concert d’oiseaux le matin. 
Balades possibles avec un 
naturaliste. www.jetwinghotels.com

A Nuwara Eliya, le Grand Hotel, 
au charme suranné. Au cœur  
des plantations de thé de cette ville  
à la paisible atmosphère british,  
150 chambres à la tuyauterie 
asthmatique. Un hall immense en 
acajou. De vieilles affiches de  
pub dans le bar. Une salle de billard 
où officie un champion (le maître 
d’hôtel). Une pelouse manucurée 
comme un green. Ultra touristique 
(avec immenses buffets) mais 
sympa. www.grand-hotel-nuwara-
eliya-sri-lanka.lakpura.com

A Tissamaharama, près  
de la réserve de Yala, le Safari Hotel, 
petite structure paisible et très 
agréable. La plupart des chambres 
donnent sur un lac. Pelouses 
impeccablement ratissées. Service 
irréprochable. Un havre de paix.
www.thesafari.lk

A Tangalle, sur la côte  
sud, l’Amanwella : le plus design  
des hôtels de l’île. Tout est 
graphique. De la pelouse striée  
de lignes de pierres aux chambres 
dotées de terrasses sur la  
mer… Un luxe ultra contemporain.  
www.amanresorts.com

A 2,5 km du fort de Galle (on va 
à la ville en tuk-tuk), le Tamarind  
Hill : une ravissante maison  
tricentenaire meublée d’antiquités. 

Les chambres s’agencent 
harmonieusement autour d’un patio. 
Délicieux rice & curry. Seul bémol : 
l’antenne télé qui écorne le paysage.  
www.tamarindhill-gallehotel.com

A Galle, l’ancienne maison  
du gouverneur et le plus  
bel hôtel de la ville (et sans  
doute du Sri Lanka) : l’Amangalle.  
Parquets en acajou, piscine  
et spa enfouis dans la verdure.  
Juste à côté, l’église protestante 
hollandaise, véritable  
bijou d’architecture coloniale.
www.amanresorts.com

A Ahungalla, La Maison  
Nil Manel, superbe pension  
à 200 mètres de la plage tenue  
par Monique et Chanaka, un couple 
franco-sri lankais qui accueille  
les hôtes en amis. Jardin luxuriant, 
mélange de meubles chinés  
et de design (Monique excelle dans  
le ciment ciré incrusté de carrelages 
anciens), joyeux panthéon de  
statues bouddhistes et hindouistes…  
Six chambres et suites. Un charme 
fou. Table exceptionnelle (poissons, 
crabes d’eau douce et légumes  
du jardin cuisinés avec talent par 
Chanaka). Nombreuses excursions 
possibles, dont une magnifique 
balade dans la mangrove…  
www.nilmanel.com

CIRCUIT SUR MESURE
Les Ateliers du Voyage proposent  
de superbes itinéraires (« Peuples et 
paysages sri lankais », « Joyaux 
culturels et jardins de Bouddha »…) 
avec guide francophone et  
voiture privée. A partir de 1870 €  
les 10 jours, hôtels confortables  
ou luxueux, demi-pension et vols 
compris. Contacts et réservations : 
Les Ateliers du Voyage, 54-56, 
avenue Bosquet, 75007 Paris.  
Tél. : 0 820 220 305.  
Et www.ateliersduvoyage.com
AVION
Sri Lankan Airlines assure les vols 
Paris-Colombo (12 heures). Trois  
vols hebdomadaires. Grand confort, 
cuisine et service exquis. Réputation 
hyper fiable. A partir de 614 € A/R. 
Informations et réservations :  
01 42 97 43 44. Et www.srilankan.fr

PRATIQUE

Des dentelles de thé
On dirait la montagne brodée main.  
Dans la région de Nuwara Eliya et Kandy,  
les rizières en terrasses dessinent un  
gigantesque édredon. Sir Lipton a fait fortune 
grâce au thé de Ceylan. Les petites  
factories (manufactures) toujours en activité, 
se visitent. Ça sent l’herbe fraîchement  
coupée juste avant la fermentation. La  
poussière (dust), noire et forte, est réservée  
au marché local. Tout le reste (95 % de la 
production), comme le fameux Broken  
Orange Pekoe, prisé par les Anglais – avec un  
nuage de lait – est destiné à l’exportation. 

Des cités sacrées
C’est au centre de l’île, dans la région  
d’Anuradhapura, que bat le cœur culturel  
et archéologique. Autant prévenir, mieux  
vaut avoir de bons mollets et du souffle pour 
arpenter les kilomètres (à pied ou à vélo) de 
ces anciennes villes royales – dont certaines 
datent du IVe siècle av. J.-C. –, gravir les  
escaliers de la forteresse de Sigyriya perchée 
sur un rocher ou accéder aux temples  
troglodytiques de Dambulla, dont la splendeur 
des bouddhas sculptés à même la roche et  
des plafonds peints (XVIIIe siècle) de damiers 
psychédé liques mérite bien un petit effort.

Sri Lanka : paradis vert

 Les plantations de thé  
 à Nuwara Eliya 

 Cueilleuse  
 de thé à  
 Nuwara Eliya 

 Affiche de l’époque   
 coloniale 

 Bassin de Kuttan  
 sur le site 
 d’Anuradhapura 

 Une vue à couper  
 le souffle depuis  
 le rocher de Sigiriya 

 
  

 Impressionnants, 
 les temples 

 troglodytiques 
 de Dambulla

 Petite rue paisible  
 à Galle  Le phare de Galle 

 Sortie  
 d’école… 

 Sur le marché  
 de Kandy 

 A Ahungalla,  
 La Maison Nil Manel  


